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OBSERVATIONS

Récolte d’une dizaine d’exemplaires, début Juillet, dans une pessière humide du massif de Belledonne

(Les Seiglières) 

 L’un des plus petits Cortinaires, proche de C. obtusus ou de C. acutus, mais plus petit,

de couleur plus foncée et à spores minuscules.

Tout d’abord nommé Cortinarius hebes en 1979 par Melot, mais illégitime car antidaté par une espèce

sud-américaine décrite par Horak en 1975.                            

Renommé ‘trossingenensis’ en 1981, en l’honneur de la ville de Trossingen, 

DESCRIPTION

Chapeau de 0,3 à 1,5 cm, subhémisphérique puis plan-convexe, parfois mamelonné ou légèrement 

déprimé, très hygrophane, strié par transparence, fibrilleux-soyeux au début par le voile, 

brun rouge obscur puis brun jaune et furfuracé en séchant.

Marge mince, infléchie, +/- crénelée ou festonnée.

Lames plutôt distantes et larges, adnées, de couleur cannelle puis brun jaune à brunâtre.

Arête blanche, denticulée.

Stipe de 1,5 - 4  x  0,1 - 0,2 cm, subégal, ondulé-bosselé, blanc ou blanchâtre puis brun jaune clair en 

séchant et brun rouge vers la base.

Voile blanc, visible sous forme de traînées fibrilleuses fugaces sur le pied.

Chair mince, hygrophane, brun jaune.

Odeur +/- nette d’iode 

Saveur  non caractéristique.

Spores minuscules, de 4,5 - 5,5  x  4 - 5 µ, subglobuleuses, à ornementation dense et de hauteur moyenne.

Basides tétrasporiques.

Poils marginaux difficiles à observer, polymorphes, cylindriques à claviformes.

Epicutis à hyphes bouclées, de 5 - 8 µ, incrustées d’un pigment brun.

Habitat en montagne, dans les pessières, dès la fin Juin.
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Hyphes cuticulaires incrustées  (dans l’eau salée)




